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T 
RENTE ! Nous étions trente en ce matin d’au-
tomne frisquet à nous retrouver à La Camu-

sière, afin de « diriger » nos pas vers le sud du 
Berry. Nous avions tant à apprendre ! François 
Morel nous conta, toujours avec le même talent, la 
fabuleuse et riche vie de la « Bonne Dame de No-
hant »… je nomme Aurore Dupin, baronne Dude-
vant, plus connue sous le nom de George Sand, 
romancière de grand talent, mais aussi fine con-
naisseuse et observatrice de son temps, le 
XIXe

 siècle, défenseure des habitants de nos cam-
pagnes et de la condition féminine. 

A propos de condition féminine, savons-nous que 
Madame Fournier, mère du romancier Alain-

Fournier, ne fut pas autorisée à enseigner dans 
une classe de garçons en 1913, bien que 
« dame » de grande culture et de grand talent ? 
Une année plus tard, lors de la rentrée scolaire 
d’octobre 1914, nos jeunes instituteurs partis pour 
le front, de nombreuses jeunes institutrices furent 
bien nommées en situation de responsabilité, et 
cela en classes de garçons ! « La Grande 
Guerre » de 1914-1918 a fait évoluer bien des 
idées et des mentalités concernant la place de la 
femme en cette fin de " Belle Époque " ». 

Le monde, brusquement, devait changer… et 
changea ! 

Arrivée en l’abbaye cistercienne de Noirlac, édifice 
témoin de l’apparition du style gothique en Berry. 
Vendue comme bien national lors de la Révolution 
française, transformée en manufacture de porce-
laines au XIXe siècle, elle appartient maintenant 
au département du Cher. Pureté de son architec-
ture, sérénité de sa pierre blonde. 

Savez-vous qu’il existe entre Saint-Amand-

Montrond et canal de Berry les vestiges plutôt bien 
conservés de monuments gallo-romains ? A     
découvrir, à Drevant, la balade est reposante et 
bucolique ! 

Visite émouvante de la maison d’école (on nom-
mait ainsi les écoles en cette fin de Belle Époque) 

 

d’Épineuil-le-Fleuriel : madame et monsieur Four-
nier y furent instituteurs, Henri (Alain) élève ;        
« Une longue maison rouge avec cinq portes    
vitrées, sous des vignes vierges, à l’extrémité 
du bourg… » (Le Grand-Meaulnes). Beaucoup 
d’émotion tout en visitant l’appartement des institu-
teurs, les deux salles de classe. 

Alain-Fournier ne survivra pas à la Grande Guerre, 
mortellement blessé en septembre 1914 aux 
Éparges, près de Verdun. 

Le Berry est tout autant terre d’éditeurs, d’artisans, 
émailleurs, potiers ; potiers au village de La Borne 
près de Henrichement, mais pas qu’en ce lieu, à 
Saint-Amand-Montrond également, dans un atelier 
de poteries splendides et… utilitaires ; nous admi-
rons tant de dextérité et de savoir-faire. 

Visite de l’imprimerie Bussières, ultra-moderne et 
performante, spécialisée dans l’impression numé-
rique de livres monochromes (type livre de poche). 
Lors de la mise en impression, la cadence de sor-
tie est d’un exemplaire toutes les minutes ! 

Meillant, petit village et magnifique château situés  
sur la route dite « Route Jacques-Cœur », au 
beau milieu de vastes forêts ; bâtisse dentelle de 
pierre face nord, architecture médiévale façade 
sud. Belle demeure toujours habitée de nos jours 
par les propriétaires, la famille de Rochechourt 
de Mortemart. Et, le saviez-vous, en le village de 
Mortemart, près Bellac en Haute-Vienne, il est 
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possible de découvrir les beaux vestiges d’un  
château, celui des Mortemart, famille à laquelle 
appartenait Madame de Montespan, favorite de 
Louis XIV. 
Nous ne pouvons effectuer un séjour en Sud-Berry 
sans effectuer une émouvante visite à Nohant, 
village devenu célèbre grâce à George Sand. Reli-

sez les « Romans Champêtres » et vous aurez 
une idée bien précise de la vie en ces campagnes 
dans les années 1840-1870. 

Le sud du Berry : un pays de calme, de douceur 
de vivre, mais aussi un pays d’architectes,               
d’histoires, d’écrivains témoins de leur temps, d’ar-
tisans modestes et doués d’un réel savoir-faire, de 
cultivateurs et de paysans fins connaisseurs de 
leur contrée et de leurs belles traditions. 

Merci à Jean Nonon d’avoir remarquablement et 
avec talent organisé cette balade automnale, mer-
ci à François Morel de nous avoir narré la passion-
nante histoire de la vie de George Sand. 

Peut-être à bientôt pour de nouvelles découvertes 
en Berry ! 
                                          Jean-Paul BARATHIER 

La maison de George Sand, à Nohant-Vicq 
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